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Li- diocèse (le Montrénl, liien (|Ue ilémeinbr»' l'année dernitre,

compte ftujourd'liui près de 4()(),()()(t ratIiolit|iit'H, li-t piioissos

et dessertes, <i7() prêtres et :{:{ eonuniinautéM relij^ieuses

d'iionunea et «le t'einines.

T-a ville de Montréal seule, avec la banlieue, a près de

:U)(),()(M) Hdèles. Le nombre d'enfants à «pli nous devons «lon-

nei- cba«pie année le sacrement «le confirmation s'élève à

S,()()() et va sans cesse croissant. 1 )ana les j)aroisses «pie nous

visitons annuellement à la campai,'ne, le nombre des contir-

mations est pres(|ue é^al à celui «le la ville.

Notre j^ranil séminaii'e, diri^^é yniv b's prêtres «h; Saint-

Sulpice, est certainement l'un <les plus considérables (pli

e.\istent. Près de trois eents élèves appartenant à notre «lio-

cèse, aux «liocèses voisins et à plusieurs «liocèsi-s des Htats-

l'nis, viennent y faire leurs études théoloj^icpies et .s'y prépa-

ler au sacenloce, 11 en résulte des ordinations <.jénérales con-

sidérables, et très souvent des ordinatiims privées.

Dans les eommunautt-s, les professitms relif];ieuscs sont né-

cessairement fiéquentes. Aux fêtes paroissiales, telles que

l>éné(lictions d'éj^lises ou de clcjclies, le peuple, si croyant et si

pieux, désire, vous le savez, la présence de l'évêque. Ajoutez

à cela la visite canonique «les con<;ré;;ations, la surveillance

des études dans nos collèi^es, la multiplicité des affaires à

traiter et à expédier chaciue jour, il s'en suit que tous les ins-

tants de l'arclievêque sont absorbés, et qu'il lui devient ini-

po.ssibie de s'occuper, comme il le voudrait, do bien des ques-

tions impcjrtantes dans l'intérêt des âmes dont il a la cliarffe.

La cité de Montréal réclame de jour en jour «lavantaf^e sa

vij;iiance et son zèle, à rai.son des problèmes .sociaux que fait

naître son augmentation si rapide, des besoins nouveaux qui


